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Information et dA®©cision

Description

1. Information et dA©cision : deux dimensions
complA©mentaires de la??orientation

La??information et la dA©cision constituent deux dimensions complA©mentaires de toute dA©marche
da??orientation. Une personne ne peut pas comparer sA@rieusement des formations ou des mA®tiers
si elle ne dispose pas da??informations suffisamment prA©cises, mais 1a??accumulation
da??informations ne produit pas automatiquement une bonne dA©cision. Le professionnel de
la??orientation doit donc aider le bA©nAGficiaire A passer de la collecte de donnA©es A leur
interprA®tation, puis de I4??interprAGtation A un choix argumentA©. Cette progression est

particuliA rement importante lorsgque plusieurs possibilitA©s semblent attractives ou lorsque les
informations disponibles sont contradictoires. LLa??0bjectif na??est pas de supprimer toute incertitude,
mais de permettre une dA©cision proportionnA©e aux informations;disponibles et aux consA©gquences
du choix.

La premiAre AGtape consiste A prA©ciser la question A laquelle la??information doit rA©pondre. Une
demande comme A« Que puis-je faire aprA’s le lycA©e ? A» est trop large pour permettre une
recherche efficace. Elle peut A2tre reformulA©e en plusieurs questions : quelles formations
correspondent A mon niveau ? Quelles sont les conditions da??admission ? OA! sont-elles
proposA©es ? Combien coA»tent-elles ? Quelles compA©tences dA©veloppent-elles ? Quels
mAGtiers peuvent suivre ? Cette dA©composition A©vite la dispersion et permet de sA©lectionner les
sources pertinentes. Le conseiller enseigne ainsi une mA©thode de recherche que 1a??apprenant
pourra rAGutiliser seul.

La dA©cision intervient ensuite comme un processus da??arbitrage. Chaque option possA“de des
avantages, des contraintes, des risques et des possibilitA©s da??A©volution. Une orientation
professionnelle sA@rieuse prend en compte le profil individuel, mais aussi la rA©alitA© des formations
et du travail. Elle ne promet jamais une trajectoire parfaitement prA@visible. Le rA’le du conseiller est
da??aider la personne A construire une reprA©sentation rA®aliste des options, A vACrifier les
AcIA©ments dA©terminants et A choisir en connaissance de cause. La responsabilitA© de la
dA©cision doit progressivement revenir A la personne accompagnA®©e.

Dans la pratique, le professionnel commence par demander A la personne ce qua??elle ferait de
la??information obtenue. Cette question paraA®t simple mais elle ACvite les recherches sans finalitA©.
Une information na??a de valeur dAG©cisionnelle que si elle permet de confirmer, da??A®©carter ou de
comparer une possibilitA©. Le conseiller peut donc classer les informations recherchA©es en trois
catA©gories : indispensables, utiles et complA©mentaires. Cette hiAGrarchisation fait gagner du temps
et apprend au bA©nACficiaire A ne pas confondre quantitA© da??informations et qualitA© de la
dAOcision.
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2. DAGfinir prA©cisA©ment le besoin da??information

Avant toute recherche, il faut dA©terminer ce que la??on cherche rA©ellement A savoir. Le besoin
da??information peut concerner la??accA’s A une formation, son contenu, sa durA©e, son coA»t, sa
reconnaissance, ses dA©bouchA®©s, les compA©tences demandA®©es ou les conditions de travail
da??un mAGtier. Deux personnes qui utilisent le mA2me mot peuvent avoir des besoins trA’s
diffA©rents. Lorsqua??un AGIA ve demande des informations sur A« l1a??informatique A», par
exemple, il peut vouloir connaA®tre les AGtudes possibles, les mAGtiers accessibles, les salaires, les
possibilitA©s da??entrepreneuriat ou les conditions de travail. Le professionnel doit donc transformer la
demande gA©nAGrale en questions opACrationnelles.

Une bonne mA®©thode consiste A A©crire la question principale puis A la diviser en sous-questions.
Pour une formation, on peut demander : qui 1a??organise ? Quel est le niveau da??entrA©e ? Combien
de temps dure-t-elle ? Quels enseignements sont proposA©s ? Comment est-elle AGvaluA©e ? Quel
titre ou diplA"’me dA®livre-t-elle ? Quel est son coA»t ? Quelles possibilitA©s de poursuite
da??Actudes existe-t-il ? Pour un mA®tier, on peut rechercher les activitA©s, compA©tences,
environnements de travail,-haraires, contraintes, possibilitA©s da??Acvolution et secteurs da??emploi.
Cette mA©thode permet de comparer des informations de mA2me nature.

Le besoin da??information A©volue A©galement au cours/de 1a??arientation. Une premiA're recherche
peut faire apparaA®tre une nouvelle question. Le conseiller doit donc A@viter de prA©senter la
recherche comme une tA¢che rA©alisA©e une fois pour toutes. |l sA??agit da??un processus
progressif. LA??apprenant doit apprendre A tenir une fiche de recherche indiquant la question, la
source consultA®e, la date, 1a??information trouvA©e, les AOIA©ments A vACrifier et la dA©cision
provisoire A laquelle cette information contribue. Cette pratique favorise la rigueur et rA©duit les
erreurs liA©es aux souvenirs approximatifs.

Cette mA©thode peut Adtre utilisA©e avec des publics diffA©rents. Un AGIA ve aura souvent besoin
da??informations sur les parcours scolaires et les conditions da??accA’s, tandis qua??un adulte en
reconversion recherchera davantage les compA®©tences transfA©rables, le financement et les
modalitA©s de formation compatibles avec son emploi. La??information doit donc Aédtre
personnalisA©e. Le conseiller AGvite de remettre un dossier identique A tous les bA©nAGficiaires et
sA®©lectionne les AGIA©ments rA©ellement pertinents pour la situation analysA®e.

3. Les sources da??information : institutions, AG©tablissements
et professionnels

La qualitA© da??une dA©cision dA©pend en partie de la qualitA© des sources utilisA©es. Les sources
institutionnelles sont particuliA rement utiles pour vA@rifier les rA gles officielles, les calendriers, les
conditions da??admission, les diplA’mes, les concours et les dispositifs publics. Les AGtablissements
de formation peuvent fournir des programmes, des informations sur les modalitA©s pA©dagogiques,
les coAxts, les stages et les conditions pratiques. Les organisations professionnelles peuvent apporter
des informations sur les activitA©s, compA©tences et AGvolutions da??un secteur. Les professionnels
en exercice offrent enfin une connaissance concrA'te du travail quotidien.

Page 2
Footer Tagline



COMPANY NAME
Address | Phone | Link | Email

Aucune source ne doit cependant Adtre utilisA©e sans rAGflexion. Une institution peut fournir les
rA"gles officielles sans dA©crire toutes les difficultA©s rencontrA©es par les AGtudiants. Une A©cole
peut prA©senter son programme sous un angle promotionnel. Un professionnel peut gA©nACraliser
son expA®rience personnelle A tort. Une publication commerciale peut chercher A attirer des
candidats. La mA©thode consiste donc A croiser les sources selon la nature de la question. Les
conditions officielles doivent A2tre vAG©rifiA©es auprA’s de la??autoritA© compAtente ; les rA@alitACs
du mAGtier peuvent Adtre A©clairA©es par plusieurs tA©moignages et donnA©es professionnelles.

Le conseiller doit A©galement apprendre A identifier la??auteur, la date, 1a??0bjectif et le public
da??une source. Une page sans auteur ou sans date mA®©rite davantage de prudence. Une
information ancienne doit A2tre comparA©e avec une source rA©cente. Lorsqua??une contradiction
apparaA®Y, il faut rechercher son origine plutA’t que choisir arbitrairement [a??une des versions. Cette
compAGtence de lecture critique est essentielle dans un environnement numA®rique oA! les
informations circulent rapidement. La??orientation devient ainsi A©galement une A©ducation A
[&a??information.

Le croisement des sources peutAdtre organisA© sous la forme da??une triangulation. Une information
importante est recherchA©e dans une saurce officielle, confrontA©e A une source spACcialisACe,
puis A©clairA©e si nAGcessaire par une-expA®©rience de terrain. Cette dA©marche est
particuliA"rement utile lorsque le sujet est complexe ! Le professionnel note les convergences et les
divergences et explique A la personne pourquoi certaines donnA©es doivent A2tre considA©rACes
avec prudence. La??apprenant dA©veloppe ainsi une vAG©ritable mA©thode da??enquAdte
professionnelle.

4. VACGrifier la fiabilitA© et 1a??actualitA© des informations

Une information peut Adtre bien prA©sentA©e et pourtant Adtre inexacte, incomplA“te ou dA©passACe.
Le conseiller doit donc enseigner une mA©thode de vA©rification. La premiA’re question est : qui est
responsable de cette information ? La deuxiA'me : quand a-t-elle AOtA© publiA©e ou mise A jour ? La
troisiA'me : sur quelles donnA®©es ou rA"gles repose-t-elle ? La quatriA"'me : existe-t-il une source
officielle ou indA©pendante permettant de la confirmer ? Ces questions simples permettent de limiter
les erreurs. Elles sont particuliA rement importantes pour les admissions, les concours, les frais de
formation et les rA"gles administratives, qui peuvent changer.

La vA@rification doit A2tre proportionnA©e A |a??importance de la??information. Une donnA©e
secondaire peut A2tre simplement recoupA®©e. Une condition dA©terminante pour une candidature doit
Aatre vA©rifiA©e directement auprA’s de 14??A0tablissement ou de 1a??organisme responsable. Le
professionnel peut demander A 14??apprenant de conserver une trace de la source et de la date de
consultation. Cette pratique devient utile lorsque les informations changent entre la prA©paration
da??un projet et le dJAOpA't du dossier.

Il faut aussi apprendre A reconnaA®tre les formulations excessives. Les affirmations comme A« cette
formation garantit un emploi A», A« ce diplA’me permet toujours da??accA©der A ce mAGtier A» ou
A« ce secteur recrute partout A» doivent Adtre examinA©es avec prudence. Les perspectives
dA©pendent souvent du pays, de la rA©gion, de 1a??expArience, de la spA©cialisation et de la
conjoncture. Une information fiable dA©crit gA©nACralement des conditions, des tendances ou des
possibilitA©s plutA't qua??une garantie absolue. Cette distinction protA ge les candidats contre des
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dA@cisions fondA©es sur des promesses irrA@alistes.

Une information fiable doit A©galement A2tre comprise dans son contexte. Une statistique nationale ne
dA©crit pas nA©cessairement la situation da??une ville ou da??un secteur particulier. Une condition
da??admission valable pour une annA©e peut changer la??annA®©e suivante. Le conseiller apprend
donc A associer toute donnA©e importante A son pA©rimAtre : territoire, public concernA®©,
pACriode, niveau de formation et organisme responsable. Cette prA©cision ACvite les
gA©nAcralisations et permet au bAOnAGficiaire de savoir exactement ce que 1a??information signifie
pour son propre projet.

Cette vA©rification doit Adtre conservA©e dans les notes de travail afin que la dA©cision puisse Adtre
expliquA©e et rA©AGvaluA©e ultACrieurement. Elle permet aussi au bA©nAcCficiaire de distinguer
clairement ce qua??il sait, ce qua??il suppose et ce qua??il doit encore vACrifier avant da??agir.

5. Lire et comprendre une offre de formation

Comparer des formations'nA©¢essite de savoir lire au-delA du titre. Deux programmes portant des
noms proches peuvent avoir des contenus, des niveaux de reconnaissance ou des objectifs trA’s
diffAG@rents. Le candidat doit examiner les objectifs pA©dagogiques, les matiA res enseignA©es, les
mA®©thodes da??apprentissage, la durA©e, le rythme, les modalitA©s da??Aovaluation et les stages
A©ventuels. Il doit aussi vACrifier le niveau da??entrACe, les prA@requis et les possibilitAC©s de
poursuite. Une formation ne doit pas A2tre A©valuA©e uniquement selon son intitulA© ou sa
rA©putation.

Le coAxt doit A2tre AGtudiA© de maniAre globale. Il peut comprendre les frais da??inscription, les
frais pA©dagogiques, les supports, le transport, le logement, le matA©riel informatique, les examens
ou da??autres dA©penses. Pour une personne disposant de ressources limitA©es, ces AOIA©ments
peuvent A2tre dA©terminants. Le conseiller aide A distinguer le coAxt affichA© et le coA»t rAGel de
participation. Il peut A©galement rechercher les dispositifs da??aide disponibles lorsqua??ils existent,
sans promettre leur obtention.

La reconnaissance de la formation mA®@rite une attention particuliA re. Il faut vA®rifier quel organisme
dAclivre le diplA’'me ou certificat, sous quelle autoritA©®, selon quelles rA gles et avec quelle portA©e.
Une attestation de participation na??a pas nA©cessairement la mA2me valeur qua??un diplA'me
officiellement reconnu. Cette distinction est fondamentale pour A©viter les malentendus.
La??apprenant doit apprendre A demander des preuves et A consulter les informations officielles
plutA’t que de se fier uniquement aux affirmations commerciales da??un organisme.

Lorsqua??un programme est A©tudiA©, 1a??apprenant doit A©galement examiner la cohAG©rence
entre les enseignements annoncA®©s et les compA®©tences recherchA©es dans le projet professionnel.
Il peut dresser une correspondance entre les principales unitA©s da??enseignement et les
compAGtences nA©cessaires au mAGtier visA©. Les AGventuelles lacunes deviennent alors visibles.
Le candidat peut rechercher une spA©cialisation, un stage, une certification complA©mentaire ou une
expACrience pratique pour les combler. Cette lecture transforme le programme de formation en
vA@ritable outil de planification.
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Cette lecture doit conduire A une conclusion opA®©rationnelle. La??apprenant note les AGIA©ments
confirmA®©s, les questions encore ouvertes et les consA©quences possibles pour son projet. Il peut
ensuite rechercher une information complA©mentaire avant de comparer dA©finitivement les options.
Cette AGtape A©vite qua??un intitulA© sA©duisant ou une rA©putation gA©nACrale suffise A
dA®©terminer le choix. Elle renforce la capacitA© A dA®©cider sur la base da??A©IA©ments concrets et
vAGrifiables.

6. Analyser un mAGtier et ses conditions rACelles da??exercice

La connaissance da??un mAGtier doit dA©passer sa dA©nomination. Un mA®Gtier correspond A des
activitA©s, des responsabilitA©s, des compA®tences, un environnement de travail et des contraintes.
Pour 1a??ACtudier, il est utile de demander : quelles tA¢ches sont rA©alisA©es chaque jour ? Avec
guels outils ? Avec quels interlocuteurs ? Dans quels lieux ? Selon quels horaires ? Avec quelles
responsabilitA©s ? Quelles difficultA©s sont frA©quentes ? Quelles compAGtences sont
indispensables ? Quelles possibilitA©s da??AGvolution existent ? Cette approche transforme une
reprA©sentation abstraite en description concrA‘te.

Les tA©moignages de professionnels'sont particuliA rement utiles pour complA©ter les informations
documentaires. Cependant, un seul tA@moignage né-reprA@sente pas toute la profession. Il faut,
lorsque possible, comparer plusieurs profils : dA©butant et expA©rimentA©, secteur public et privA©,
petite et grande organisation, zone urbaine et autre contexte. Les diffA©rences permettent de
comprendre que les conditions da??exercice peuvent varier fortement. Le conseiller doit A©galement
rappeler qua??un mAGtier peut AGvoluer avec les technologies, les rA©glementations et les besoins
des organisations.

La??analyse doit prendre en compte les contraintes autant que les aspects attractifs. Un mACtier peut
Aatre socialement valorisA© mais impliquer des horaires irrA©guliers, une forte mobilitA© ou une
pression importante. A? 1a??inverse, un mA®©tier moins connu peut offrir un environnement
correspondant mieux au profil de la personne. La??orientation professionnelle doit donc aider A
dA©passer les images de prestige. La question essentielle est celle de la compatibilitA© entre les
caractACristiques du mACtier, les ressources de la personne et ses prioritACs.

Une analyse professionnelle du mA®Gtier doit A©galement distinguer les activitA©s centrales des
activitA©s occasionnelles. Une personne peut A2tre attirA©e par une image particuliA're du mAGtier
sans savoir que certaines tA¢ches occupent une grande partie du temps de travail. Demander A un
professionnel de dA©crire une journA©e ou une semaine type permet de mieux comprendre cette
rA©alitA©. Le conseiller peut ensuite comparer cette description avec les prA©fA©rences de la
personne : travail individuel ou collectif, terrain ou bureau, stabilitA© ou mobilitA©, tA¢ches
rA©pAoititives ou variA©es.

7. Relier profil personnel, formation et mAGtier

Une dA©cision da??orientation solide repose sur la rencontre de trois dimensions : ce que la personne
peut et souhaite faire, ce que les formations proposent et ce que les activitA©s professionnelles
exigent. Le profil personnel comprend les intA©rA2ts, compAGtences, valeurs, motivations et
contraintes. La formation reprA©sente le chemin da??apprentissage. Le mAGtier reprA@sente
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la??environnement da??utilisation des compA®tences. Il serait donc rA©ducteur de choisir un mAGtier
uniquement parce qua??il plaA®t, sans vACrifier les compA©tences nA©cessaires ou les conditions
da??accA’s.

Le conseiller peut construire une chaA®ne logique : A« profil 42? formation 4?? compA®©tences
acquises a?? activitA©s professionnelles A». Par exemple, une personne intA©ressA©e par
la??organisation et la gestion peut explorer plusieurs formations avant de dA©terminer les mAGtiers
correspondants. Une autre peut viser un mA®tier prA©cis et rechercher ensuite les formations qui
donnent accA’s aux compA®©tences requises. Les deux dA©marches sont IA©gitimes. La??important
est de vAG©rifier les liens entre les AGtapes plutA’t que de supposer qua??un diplA’me conduit
automatiquement A un seul mAGtier.

Cette analyse doit A©galement intA©grer les possibilitA©s de changement. Une formation peut ouvrir
plusieurs secteurs, et un mAGtier peut A2tre accessible par plusieurs parcours. Montrer cette pluralitA©
Aovite une vision trop rigide des trajectoires. La??apprenant comprend qua??une orientation peut
Aatre un itinA©raire composA© de dACcisions successives. Il peut donc construire une stratAC©gie
principale et plusieurs alternatives compatibles avec ses ressources. Cette souplesse constitue une
compA®Gtence importante face-aux tfansformations du monde du travail.

Pour vA@rifier la cohnA©rence da??un projet, le ‘eonseillérspeut construire une chaA®ne de
correspondance entre compA®©tences actuelles, compA©tences/A lacquA®rir, formation envisagA©e et
activitA©s professionnelles futures. Chaque AGtape doit Adtre suffisamment documentA©e. Si une
compAGtence essentielle manque, il faut dA©terminer comment 1a??acquA®rir. Si une formation ne
permet pas da??acquACrir une compAGtence importante, une autre option doit A2tre recherchA®e.
Cette dA©marche rend le projet plus rA®©aliste et permet A la personne de comprendre les efforts
nAC©cessaires avant da??atteindre son objectif.

8. Construire des critA'res explicites de comparaison

Lorsque plusieurs options sont envisageables, la comparaison doit reposer sur des critA res clairement
dA®finis. Parmi les critA'res possibles figurent 1a??intA©rA2t personnel, la??adA©quation avec les
compACtences, les conditions da??admission, la durA©e, le coAxt, la localisation, les possibilitA©s de
stage, les perspectives de poursuite da??AGtudes, les dA©bouchA®©s, les conditions de travail et les
possibilitA©s da??A®volution. Il ne faut pas supposer que tous les critA res ont la mA2me importance.
Pour certaines personnes, le coA»t est prioritaire ; pour da??autres, la localisation ou la possibilitA© de
poursuivre des AGtudes joue un rA’le majeur.

Une matrice de dAG©cision permet de rendre visibles ces prioritA©s. Chaque option est AGvaluA©e
selon les critA'res retenus. Une pondA®©ration peut Atre utilisA©e lorsque certains critAres sont
beaucoup plus importants que da??autres. Toutefois, le rA@sultat numA©rique ne doit pas Adtre
considA©rA© comme une vACritA® scientifique. Il sert A structurer la rA©flexion et A rA©vA®©Ier les
compromis. Si une option obtient un score A@levA© mais prA©sente une contrainte rA©dhibitoire, le
conseiller doit attirer la??attention sur ce point plutA’t que de suivre mA©caniquement le classement.

Les critA'res doivent A©galement Adtre rA©visA©s lorsque de nouvelles informations apparaissent.
Une personne peut dA©couvrir qua??un critAre qua??elle jugeait secondaire est en rA©alitA©
essentiel. La comparaison est donc un outil dynamique. Elle doit aboutir A une dA®©cision
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argumentA®©e : pourquoi cette option est-elle retenue ? Quels AGIA©ments la soutiennent ? Quels
risques restent prA©sents ? Quelles actions permettront de vACrifier ou de rA©duire ces risques ?
Cette argumentation est plus importante que le chiffre final de la matrice.

Les critA'res de comparaison doivent A2tre dA©finis avant de regarder les rA©sultats, autant que
possible. Sinon, la personne risque de modifier les critAres pour justifier la??option qua??elle
prA©fA re dAGJA . Le conseiller peut demander : A« Qua??est-ce qui serait rA©dhibitoire pour vous ?
A» puis A« Qua??est-ce qui serait souhaitable mais nA©gociable ? A». Cette distinction entre
contraintes non nA©gociables et prA©fACrences flexibles rend la comparaison plus honnAéte. Elle aide
aussi A identifier les compromis acceptables et ceux qui ne le sont pas.

9. Prendre en compte les contraintes A©conomiques,
gA®©ographiques et familiales

Une orientation professionnelle ne peut pas ignorer les conditions de vie. Une formation
thA©oriquement adaptA©e peut'devenir difficile si son coA»t, sa distance ou son rythme sont
incompatibles avec la situation de-la personne. Le conseiller doit aborder ces contraintes sans les
transformer en limites dA®finitives. La question consiste plutA't A rechercher les marges de
manA?uvre : aides financiA res, logement, transport;-formation-A_distance, apprentissage, calendrier
adaptA©, formation locale ou parcours progressif. La contrainte-devient alors un A©IA©@ment A gACrer
dans la stratA©gie.

Les influences familiales doivent A©galement Adtre analysA©es avec tact. Les parents peuvent
disposer da??informations utiles, financer une formation ou exprimer des prA©occupations IA©gitimes.
Cependant, une pression excessive peut empAacher le jeune de construire son propre projet. Le
conseiller crA©e un espace permettant de distinguer les attentes de l1a??entourage et les
prA©fAGrences personnelles. Avec l1a??accord du bA©nAcficiaire, une discussion familiale peut
ensuite porter sur des faits concrets : coA»t, durA©e, dA©bouchA©s, mobilitA© et conditions de
rAGussite. Cette approche rA©duit les conflits fondA©s sur des reprA©sentations gA©nACrales.

Les contraintes gA©ographiques peuvent enfin influencer les possibilitA©s da??accA’s A la formation
ou A la??emploi. Il faut examiner la distance, les transports, les possibilitA©s de logement et la
disponibilitA© rA©elle des programmes. La??objectif na??est pas de dA©courager une mobilitA©, mais
de vAGrifier qua??elle est prA©parA©e. Une dAGcision qui tient compte des contraintes est
gA©nAcralement plus soutenable qua??un choix idA©al prA©sentA© sans solution pratique.
La??orientation doit donc articuler aspiration et faisabilitA®©.

Dans la??analyse des contraintes, le conseiller doit A@viter tout jugement social. Une limitation
financiA're, une obligation familiale ou une difficultA© de mobilitA© ne constitue pas un manque
da??ambition. Ce sont des paramA'tres rA©els du projet. Le professionnel cherche avec la personne
les solutions possibles et mesure leurs coAxts. Cette posture permet de prA©server [a??ambition tout
en construisant un parcours rA@alisable. Elle est particuliA rement importante pour les publics qui
disposent de moins de ressources A©conomiques ou gA©ographiques.

Cette vA©rification doit Adtre conservA©e dans les notes de travail afin que la dA©cision puisse Adtre
expliquA©e et rA©AGvaluA©e ultACrieurement. Elle permet aussi au bA©nAcficiaire de distinguer
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clairement ce qua??il sait, ce qua??il suppose et ce qua??il doit encore vA®rifier avant da??agir.

10. DA©cider : choix, risques et scA©narios alternatifs

DAGcider ne signifie pas Adtre certain. Une personne peut prendre une dA©cision raisonnable alors
que certains AGIA©ments restent inconnus. Le conseiller 1a??aide A distinguer les informations
indispensables avant la dA©cision et celles qui peuvent Adtre approfondies ensuite. Par exemple, les
conditions da??admission et le coA»t doivent Adtre vACrifiA©s avant une candidature, tandis que
certains dA®tails de spA©cialisation peuvent A2tre approfondis aprA’s 1a??entrA©e en formation. Cette
hiA©rarchisation A@vite de retarder indA©finiment le choix.

Il est utile de construire plusieurs scA©narios. Le scA©nario principal correspond A 1a??option
privilA©giA©e. Le scA©nario alternatif prA©voit ce qui sera fait si cette option na??aboutit pas. Un
troisiA"'me scA©nario peut Adtre envisagA®© lorsque les risques sont importants. Cette mA©thode
protA"ge contre le sentiment da??A©chec absolu. Un refus da??admission ne signifie pas que tout le
projet professionnel est impassible ; il peut conduire A une autre formation, une AGtape prA©paratoire
ou une candidature ultA©rieure.

La dA©cision doit Adtre formulA©e par la personne elle-mA2me. Elle doit pouvoir expliquer les raisons
du choix, les conditions A respecter et les premiA'res ‘actions.-Le-professionnel vACrifie ainsi
la??appropriation du projet. Lorsque la dA©cision semble incohAG©rente avec certaines donnA©es, il
peut poser des questions et proposer de nouvelles vA@rifications, mais il A@vite de confisquer la
dACcision. La??objectif de 1a??orientation est de dA©velopper Ia??autonomie, pas de crA©er une
dA®©pendance au conseiller.

Une dA©cision peut A2tre considA©rA©e comme suffisamment prA©parA©e lorsque la personne
connaA@t les raisons principales de son choix, les conditions de rA©ussite, les risques importants et
les premiAres actions A entreprendre. Il na??est pas nA©cessaire de connaA®tre |a??ensemble des
AovAGnements futurs. Le professionnel vACrifie surtout que les incertitudes restantes sont
identifiA®es et qua??un moyen existe pour les rA@duire. Cette approche AGvite deux extrA2mes :
dA©cider trop vite ou attendre une certitude impossible A obtenir.

Cette vA©rification doit Adtre conservA©e dans les notes de travail afin que la dA©cision puisse Adtre
expliquA©e et rA©AGvaluA©e ultACrieurement. Elle permet aussi au bA©nAcCficiaire de distinguer
clairement ce qua??il sait, ce qua??il suppose et ce qua??il doit encore vA®rifier avant da??agir.

11. GAGrer l1a??incertitude et rA©viser une dAG©cision

Les projets da??orientation peuvent A©voluer. Une information nouvelle peut modifier la??analyse, une
expA©rience peut rAOvA©Iler un intA©rAat inattendu ou une contrainte peut apparaA®tre. RAGviser
une dA©cision na??est donc pas nA©cessairement un A©chec. Il faut apprendre A distinguer une
dAocision mal prA©parA©e da??une dA©cision raisonnable qui doit Aétre adaptA©e A une nouvelle
rA©alitA©. Cette distinction est essentielle pour A@viter que les bA©nA®ficiaires restent enfermA©s
dans un choix uniquement parce qua??ils 1a??ont annoncA© auparavant.
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Le suivi permet de vACrifier les hypothA“ses. Si une personne choisit une formation parce qua?°?elle
pense aimer un certain type da??activitA©, une expA®©rience de stage peut confirmer ou nuancer cette
hypothA“se. Si une candidature A©choue, le conseiller peut analyser les causes : niveau insuffisant,
dossier incomplet, capacitA© da??accueil, calendrier ou concurrence. La??A©chec devient alors une
information permettant da??ajuster la stratA©gie. Cette attitude dA©veloppe une culture de
la??apprentissage et de 1a??adaptation.

Le conseiller peut proposer des points de rA©AGvaluation A des moments prA©cis : avant la
candidature, aprA’s l1a??admission, aprA’s une premiA’re pA©riode de formation ou aprA’s une
expA©rience professionnelle. La rA@vision doit sd??appuyer sur des donnA©es nouvelles et non sur
une inquiA©tude passagA're. Cette mA©thode aide la personne A rester engagA®©e tout en
conservant une capacitA© da??ajustement. La stabilitA© da??un projet ne signifie pas 1a??absence de
changement ; elle peut signifier la capacitA© A maintenir une direction gA©nA©rale malgrA©
la??AGvolution des moyens.

La rA®©vision doit A©galement respecter la??autonomie. Le conseiller ne doit pas utiliser une
difficultA© pour dire A« je ¥ous,avais prA©venu A». Il analyse avec la personne les donnA©es
nouvelles et recherche une adaptation. Cette attitude favorise Ia??apprentissage et maintient la relation
professionnelle. Une personne qui comprend gqua?2elle peut rA©viser un projet sans A2tre jugA©e sera
davantage disposA©e A signaler rapidement une difficultA®. Le suivi devient alors un espace de
prA©vention plutA’t qua??une simple vACrification administrative.

Cette lecture doit conduire A une conclusion opA®@rationnelle. La??apprenant note les A©IA©ments
confirmA®©s, les questions encore ouvertes et les consA©quences possibles pour son projet. Il peut
ensuite rechercher une information complA©mentaire avant de comparer dA©finitivement les options.
Cette AGtape A©vite qua??un intitulA© sA©duisant ou une rA©putation gA©nACrale suffise A
dA®©terminer le choix. Elle renforce la capacitA© A dA©cider sur la base da??AGIA©ments concrets et
vAGrifiables.

12. A?tude de cas : comparer trois formations

ConsidA©rons un AGtudiant qui souhaite travailler dans la gestion de projets. Il hA©site entre une
formation courte spA©cialisA©e, une formation universitaire plus longue et une formation
professionnalisante comportant un stage. Il connaA®t les intitulA©s mais ne sait pas laquelle
correspond le mieux A son objectif. Le conseiller commence par prA©ciser les critAres : niveau
da??entrA©e, durA©e, coA»t, compAGtences acquises, stage, reconnaissance, poursuite
da??AGtudes, dA©bouchA®©s et compatibilitA© avec les contraintes personnelles. Chaque formation
est AGtudiA©e A partir de sources officielles ou directement vA®rifiables.

La premiA“re formation peut prA©senter |a??avantage da??une insertion rapide mais offrir moins de
possibilitA©s de poursuite. La deuxiA'me peut fournir une base thA©orique plus large mais demander
davantage de temps. La troisiA"'me peut combiner enseignements et expACrience professionnelle mais
imposer une organisation plus exigeante. Aucun choix na??est automatiquement supA®rieur. Le
rA©sultat dA©pend du projet de 1a??AGtudiant, de ses ressources et de ses prioritAGs. Le conseiller
la??aide A pondA®rer les critAres et A identifier les informations manquantes.
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AprA’s comparaison, 1a??AGtudiant choisit provisoirement la formation professionnalisante, sous
rA©serve de vACrifier le coAxt total et les conditions da??admission. Son plan da??action comprend la
consultation du programme officiel, un contact avec le service da??admission, un A©change avec un
ancien AGtudiant et la recherche da??une solution de financement. Ce cas montre que la dA©cision
na??est pas le dernier moment da??une recherche documentaire : elle est accompagnA®©e de
vACrifications concrA'tes et peut rester conditionnelle jusqua??A ce que les AOIA©@ments
dAGterminants soient confirmA©s.

Dans le cas des trois formations, 1a??apprenant peut A©galement examiner le coA»t da??opportunitA©
: que gagne-t-il et que renonce-t-il A faire avec chaque option ? Une formation longue peut retarder
la??entrA©e sur le marchA© du travail mais offrir une qualification plus large. Une formation courte
peut permettre une insertion rapide mais nA©cessiter une spA©cialisation ultA©rieure. Cette analyse
ne donne pas une rA©ponse universelle ; elle aide A comprendre les consA©quences de chaque
choix et A les mettre en relation avec les prioritA©s du candidat.

Cette vACrification doit A2tre conservA©e dans les notes de travail afin que la dA©cision puisse Adtre
expliquACe et rAOAOvaluA©e-ultACrieurement. Elle permet aussi au bA©nAOficiaire de distinguer
clairement ce qua??il sait, ce-qua??il suppose et ce qua??il doit encore vACrifier avant da??agir.

13. A?tude de cas : une information contradictoire sur un
mAGtier

Une jeune personne souhaite travailler dans un mA®tier du numA®©rique. Sur les rA©seaux sociaux,
elle lit que le secteur offre des emplois trA"s nombreux et rapides. Un proche lui affirme au contraire
que les dA©bouchA®©s sont faibles dans son pays. Le conseiller ne choisit aucune affirmation sans
vAGrification. Il commence par prA©ciser le mA®tier concernA©, car A« numA©rique A» dAGsigne de
nombreuses activitA©s. Il recherche ensuite les descriptions professionnelles, les formations
nA©cessaires, les offres da??emploi disponibles, les compA©tences demandA©es et les donnA©es
provenant da??organisations reconnues.

La??analyse montre que les perspectives peuvent varier selon la spA©cialitA©, le niveau de
compA®tence, la localisation et 1a??expACrience. Les deux affirmations initiales A©taient donc trop
gAonAcrales. Le conseiller explique A la personne comment diffA©rencier tendance globale et
possibilitA© individuelle. Il la??aide ensuite A identifier les compA©tences nAGcessaires et les
moyens de les acquA®rir. Une expA©rience pratique, un projet personnel ou une formation adaptA©e
peut fournir des informations supplA©mentaires sur 14??intAGrAat rA©el du domaine.

Le cas illustre une rA"gle importante : 1a??information utile na??est pas celle qui confirme le souhait du
bA©nAcCficiaire, mais celle qui amA®liore sa comprA©hension de la situation. Le conseiller doit A2tre
capable de prA©senter des informations favorables et dA©favorables, puis da??aider la personne A
apprA©cier leur importance. Cette transparence renforce la confiance et protA“ge contre les
dA@cisions fondA©es sur le marketing, les rumeurs ou les gA©nA®ralisations.

Face A une information contradictoire, il faut A@viter de transformer le dA©bat en opposition entre
personnes. Le conseiller revient A la question vA@rifiable : quelle affirmation est formulA©e, par qui,
sur quelle pA@riode et avec quelles preuves ? Il peut demander A la personne de produire les liens ou
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documents consultA©s, puis reconstruire la recherche. Cette dA©marche dA©veloppe la??esprit
critigue sans humilier celui qui a apportA© une information erronACe. Elle est A©galement
transfA©rable A de nombreuses autres situations de vie professionnelle.

Cette lecture doit conduire A une conclusion opA®©rationnelle. La??apprenant note les AOIA©ments
confirmA®©s, les questions encore ouvertes et les consA©quences possibles pour son projet. Il peut
ensuite rechercher une information complA©mentaire avant de comparer dA©finitivement les options.
Cette AGtape A©vite qua??un intitulA© sA©duisant ou une rA©putation gA©nAGrale suffise A
dA®terminer le choix. Elle renforce la capacitA© A dA®©cider sur la base da??AGIA©ments concrets et
vAGrifiables.

14. Outils professionnels de synthA se et de dA©cision

Plusieurs outils peuvent structurer la??accompagnement : fiche de recherche, tableau comparatif,
matrice de dA©cision, carte des compA®©tences, chronologie du parcours, grille de questions A poser
A un professionnel et plan-da??action. Chaque outil a une fonction prA©cise. La fiche de recherche
organise les sources ; le tableau comparatif met les options sur un mA2me plan ; la matrice rend
visibles les prioritA©s ; la carte des compAGtences, relie expA©riences et capacitA©s ; le plan
da??action transforme la dA®©cision en tA¢ches concrAtes.

Ces outils doivent rester accessibles. Un document trop complexe peut dA©courager le bA©nAficiaire
ou donner la??illusion da??une prA©cision scientifique. Le conseiller explique les critAres et laisse la
personne participer A leur choix. Lorsque des scores sont utilisA©s, il prA©cise qua??ils constituent
des indicateurs de rA©flexion. Le dialogue reste central. La??outil ne dA©cide pas ; il facilite
la??analyse et la communication entre le professionnel et la personne accompagnA®©e.

Les outils numA@riques peuvent accAOIAGrer la recherche mais augmentent aussi la nA©cessitA© de
vACrifier les donnA©es. Une plateforme peut proposer des mA®Gtiers ou formations selon un profil,
mais ses rA©sultats dA©pendent de ses donnA©es et de ses critAres. Le professionnel doit donc
apprendre A utiliser les outils numA®©riques comme des assistants et non comme des autoritA©s
absolues. La compA®©tence essentielle demeure la capacitA© A poser une bonne question, vA®rifier
une information, comparer des options et argumenter une dA©cision.

Un dossier de dA©cision bien construit peut enfin devenir un support de communication avec la famille,
un AGtablissement ou un organisme de financement. La personne peut prA©senter son objectif, les
options A©tudiA©es, les informations vAGrifiACes, les coAxts, les risques et son plan da??action.
Cette capacitA© A argumenter renforce son autonomie. Le conseiller doit cependant veiller A ce que
le document reste comprA©hensible et ne transforme pas la dA©cision en dossier administratif
excessivement lourd. L&??outil doit faciliter I1a??action, non la compliquer.

15. SynthA“se professionnelle, travail personnel et
prA®©paration du contrA’le continu
La??information et la dA©cision forment une chaA®ne professionnelle : dAGfinir la question,

rechercher des sources adaptA©es, vA®rifier leur fiabilitA©, organiser les donnA©es, comparer les
options, intA©grer les contraintes, construire des scA©narios et dA©cider avec une marge
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da??adaptation. La??0objectif nA??est pas de connaA®tre toutes les formations et tous les mA®Gtiers. ||
est de savoir trouver les informations pertinentes et aider une personne A les utiliser. Cette
compA®tence est durable, car les formations, les mAGtiers et les rA©glementations A©voluent
constamment.

Pour le travail personnel, 1a??apprenant doit sA©lectionner trois formations dans un mA2me domaine et
construire un tableau comprenant au moins dix critAres : conditions da??accA’s, durA©e, coAxt,
programme, modalitA©s da??A®valuation, reconnaissance, stage, poursuite da??AGtudes,
dA©bouchA®s et contraintes pratiques. Chaque information doit A2tre accompagnA®©e de sa source et
de sa date de consultation. La??apprenant doit ensuite rA©diger une page expliquant laquelle des trois
options paraA®t la plus adaptA©e A un profil fictif et pourquoi. Il doit prA©senter au moins une limite
de son choix et une solution alternative.

Pour prA©parer le contrA’le continu, 1a??apprenant doit Adtre capable de distinguer information et
dA©cision, dA®finir un besoin da??information, identifier des sources fiables, vA®©rifier une donnA®e,
analyser une formation, analyser un mA®tier, construire des critA res de comparaison et gA©rer
la??incertitude. Sujet da??entraA®nement : A« Un candidat hA©site entre trois parcours et reA8oit des
informations contradictoires sur leurs dA@bouchA©s. PrA@sentez la mA©thode de recherche, les
sources A privilA@gier, les critA'res de comparaisen, les vACrifications A effectuer et le plan
da??action permettant de parvenir A une dA©cision argumentA©e. A» La rA©ponse doit montrer une
dA©marche professionnelle, critique et autonome.

Bibliographie et ressources indicatives

e UNESCO, ressources sur la??A©ducation, les transitions et 1a??apprentissage tout au long de la
vie.

e OCDE, travaux sur la??orientation professionnelle, les compA®©tences et les transitions scolaires.

« Organisation internationale du Travail, ressources sur les mAGtiers, les compAGtences et
la??insertion.

e Sources institutionnelles nationales concernant les formations, diplA’mes, concours et dispositifs
da??insertion.

« RA©fAGrentiels professionnels et publications des organismes compA®©tents dans les diffAGrents
secteurs.

Ressources vidA©o A exploiter

VidA©o pA©dagogique sur la recherche et la vA®rification da??informations professionnelles.
PrA©sentation consacrA©e aux mA©thodes de comparaison des formations.

TA©moignages de professionnels sur les rA@alitA©s quotidiennes des mAGtiers.

Ressource vidA©o sur la construction da??un projet professionnel et la prise de dA®©cision.

Support hors ligne 4?? PDF : tA©IA©chargez ou ouvrez la version PDF complA'te de cette leA§on
pour AGtudier sans connexion.
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